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O fabricar da música e do silêncio [La fabrication de la musique et du silence] : Clotilde Rosa et la composition au féminin au Portugal

Vermeer se trouvait chez elle dans le 'foyer musical' des Duarte» 2 . Au-delà du père Gaspar, la soeur de Diego, Leonora Duarte, est aussi devenue compositrice de renommée et la partition de sept de ses symphonies est arrivée jusqu'à nos jours [START_REF]l'âge de 44 ans va écrire sa première oeuvre s'émancipant de ses activités d'interprète et d'enseignante, composant plus de 70 oeuvres, certaines d'entre elles enregistrées, comme nous pouvons le voir. Même si les performers et les professeurs au féminin continuent d'exceller, il y a un changement de paradigme, symbolisé par Clotilde Rosa, faisant sortir les femmes de leurs rôles traditionnels d'enseignement et d'interprétation. Et la nouvelle génération de compositrices n'est que le début d'une vague féminine qui progressivement s'installe dans la musique portugaise[END_REF] . Celui-ci n'est que l'un des noms de compositrices qui a été effacé par le temps et par les recherches musicologiques.

Tacet 4

Faisant la déconstruction d'un titre de Derrida 5 , où la voix garde le silence, nous pourrons dire l'inverse à propos de la présence féminine dans la musique, portugaise ou autre: à quel point la construction historique a caché, oublié, la voix, la présence de femmes artistes de relief, telles que Leonora Duarte ?

Comme le souligne Heidegger : 1 Cf. Rudolf Rasch, The Antwerp Duarte Family as Musical Patrons" in Orlandus Lassus and his Time, Colloquium Proceedings Antwerpen 24.-26.08.1994. Alamire Foundation 1995, pp. 424-425. 2 Edwin Buijsen, "Music in the Age of Vermeer," in M. C. van der Sman (ed.), Dutch Society in the Age of Vermeer, Zwolle 1996, p. 118. Notre traduction. [START_REF]l'âge de 44 ans va écrire sa première oeuvre s'émancipant de ses activités d'interprète et d'enseignante, composant plus de 70 oeuvres, certaines d'entre elles enregistrées, comme nous pouvons le voir. Même si les performers et les professeurs au féminin continuent d'exceller, il y a un changement de paradigme, symbolisé par Clotilde Rosa, faisant sortir les femmes de leurs rôles traditionnels d'enseignement et d'interprétation. Et la nouvelle génération de compositrices n'est que le début d'une vague féminine qui progressivement s'installe dans la musique portugaise[END_REF] Cf. Manuscrit 429, au Christ Church College à Oxford, contient sept Sinfonias de Leonora Duarte. Les en-têtes sont de la main de Gaspar Duarte, père. 4 Tacet -terme musical pour indiquer à un instrumentiste qu'il doit rester silencieux pendant toute la durée du mouvement ou pendant un fragment assez long. Tacet, en latin, signifie «il se tait», «on se tait». 5 Déconstruction du titre d'un des chapitres de Jacques Derrida en La voix et le phénomène. Paris : PUF, 2012, p. 83.

Entendre ce qui est sans voix demande une ouïe <qui> ne dépend pas seulement de l'oreille, mais aussi de l'appartenance de l'homme à Ce à quoi son être est accordé6 .

Ecouter la voix des femmes artistes, vouée au silence par la construction historique va exiger une oreille qui souhaite s'accorder, être en consonance, chercher ces voix féminines. Tendre une «troisième oreille»7 nietzschéenne, pour écouter, pour savoir écouter et donner à entendre les musiciennes, compositrices, performers du passé. Faire émerger la voix féminine du silence est justement l'un des objectifs de la recherche musicologique actuelle.

Les femmes artistes inconnues du passé n'existent pas

Des projets de recherche révèlent de plus en plus l'existence d'un passé musical au Portugal avec des exemples féminins. Il suffit de penser au travail de la musicologue Manuela Paraíso sur la présence de femmes dans la musique portugaise ou de la recherche de Helena Lopes Braga sur le Au-delà de son travail de fabrication musicale, Clotilde Rosa est, avec son mari Carlos Franco, personnalité de référence dans le domaine de la diffusion de la musique contemporaine au Portugal.

Clotilde inverse ainsi le paradigme de la femme-performer, de la femme-pédagogue, devenant femme-divulgateur, femme-compositeur. Et c'est précisément l'une de ses compositions que nous analyserons.

O fabricar da música e do silêncio

En 1977, Armando Silva Carvalho publie Armas brancas: poema quase dramático 13 Tropeço: acaso um homem voa? Pergunto: mas que auto nos move a nós, artistas musicais.

As almas

Diz-se que as almas não suportam uma música espessa Que se afastam entre as cordas de pianos fúteis Que deslizam como peixes ofendidos pelas malhas intrincadas de certas partituras.

As almas sentaram-se no chão. Lembro-me que falavam baixo entre a folhagem e apenas pretendiam descansar. E os homens escondiam das visitas essas fúteis fabricantes do silêncio. 

Entre dentes

  silence qui garde la voix» Du catalogue du collectionneur et marchant d'art Diego Duarte établi en 1682 faisait partie le tableau de Vermeer, Dame assise au virginal 1 . Diego Duarte était l'un des 8 enfants du couple juif portugais refugié à Anvers -Gaspar et Catarina Duarte -, et d'au-delà d'un intérêt par les beaux-arts, quelques éléments de la famille jouaient des instruments ou étaient compositeurs, comme c'est le cas de Gaspar Duarte. La collection de son fils Diego présente quelques tableaux à thématique bien précise qui «[…] ont été appellatifs pour Diego Duarte du point de vue de leur nature musicale… Et c'est le cas du nombre 182 de la liste, Dame assise au Clavesingel [virginal] par Vermeer, sa nature musicale a certainement joué un rôle pour son achat. Certainement que la 'pièce musicale' de

  même sujet pendant le XX e siècle. Mais aussi, concernant la musique féminine du XX e siècle, le rôle fondamental du Groupe de Musique Contemporaine de Lisbonne, qui a eu des femmes comme Constança Capdeville ou Clotilde Rosa à son origine, un groupe qui a fait connaître les oeuvres de beaucoup de compositrices et intégré beaucoup de femmes interprètes. Les recherches et les performances de musique contemporaine ont permis, par exemple, de souligner les rôles des compositrices Berta Alves de Sousa (1906-1997) (et ses expériences dans le champ de la composition en symétrie sonore) et Francine Benoît (1894-1990) (née en France, mais arrive au Portugal en 1906) qui côtoient une génération de jeunes compositrices comme Elvira de Freitas (1928-), Maria Teresa Macedo (1917-), Isabel Lupi e Natércia Couto (1924-1999). Sans oublier, bien sûr, les «révolutions silencieuses» de Constança Capdeville (1937-1992) (nom majeur de la composition portugaise avec plusieurs prix de composition notamment pour son oeuvre Variations sur le nom de Stravinsky), Maria de Lourdes Martins (1926-1999) (prix de composition de la FCG pour O Encoberto (1965) et O Litoral (1971)) et Clotilde Rosa (1930-). Toutes ces compositrices du XX e siècle mentionnées seront simultanément grandes professeures, divulgatrices, performers, continuant à jouer le rôle plus représenté par les femmes dans la musique portugaise -celui de grandes pédagogues ou interprètes. sociales à la professionnalisation féminine, le poids des responsabilités familiales et domestiques ont été des facteurs d'entrave à la parution de femmes artistes. A part les exemples parsemés que nous venons de voir et ceux que la recherche musicologique est en train de révéler, la fabrique et la pratique de la musique au féminin sont dominées par un silence que les XXe et XXIe siècles combleront, comme le parcours de Clotilde Rosa le montre. Après avoir fréquenté les Cursus de Darmstadt et d'une carrière d'harpiste, de performer et de pédagogue de plus de 20 ans, Clotilde Rosa écrira tardivement sa première oeuvre en 1974, Incon-sub-sequência, ce qui ne l'empêchera pourtant pas de créer plus de 70 oeuvres jusqu'à présent.

  , reccueil qui inclut les poèmes «O fabricar da música», «As almas» et «Entre dentes». Trois textes qui auront une traduction intersémiotique de Clotilde Rosa en 1987. La compositrice s'intéresse aux rapports entre la musique et la poésie : Tout au long de mon oeuvre la poésie a toujours été présente, puisque la Poésie pour mon esprit est de la Musique aussi. Notre culture portugaise est pleinement peuplée de poètes; comment pourrais-je en tant que compositrice, m'aliéner d'une telle richesse? 14 Et c'est justement en quête de cette richesse, et insistant sur les caractéristiques musicales du mot poétique, que Clotilde Rosa utilise les textes suivants d'Armando Silva Carvalho comme point de départ de sa traduction intersémiotique: O fabricar da música Aonde ponho as mãos há um sinal usado e poucos são nas salas os metais. Deslizo com a dor pelo corredor com teclas ancestrais.
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